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Du 17 au 19 août 2021, a eu lieu la toute première édition virtuelle du congrès mondial des 

bibliothèques et de l’information (WLIC 2021) de l’IFLA. Ce 86ème congrès a enregistré notre 

participation grâce à une bourse octroyée par le Comité Français International-Bibliothèques, 

Documentation (CFIBD). Plus de 150 sessions couvrant cinq principaux thèmes à savoir : les 

bibliothèques Innovent, les bibliothèques Incluent, les bibliothèques Soutiennent, les 

bibliothèques Inspirent et les bibliothèques Activées, ont été développés. 

Bien que les échanges soient à distance, les enseignements aussi divers que professionnels ont 

été précieux. Les domaines tels que les innovations technologiques en bibliothèque, les 

normes, les pratiques informationnelles, le réseautage, etc. ont été abordés. 

• Déroulement du congrès 

Dans ce congrès, une, parmi tant d’autres sessions préférées, a particulièrement attiré notre 

attention du fait que son intérêt revient au même à celui de notre projet de mémoire de second 

cycle qui a été axé sur une étude des compétences informationnelles. Toutefois, il convient 

également de noter que la session sur les menuiseries de bibliothèque ne nous a pas laissé 

indifférent car c’est un aspect spécifiquement relatif au développement de compétences en 

matière de logiciels et de données au sein de la bibliothèque et des communautés liées à 

l'information. La session qui fait l’objet de ce texte est la suivante : 

• Les bibliothécaires en première ligne : lutter contre la désinformation, la 

malinformation et les fausses nouvelles. 

De nos jours, la désinformation, la malinformation et les fausses nouvelles ont atteint un 

niveau très alarmant. Même si l’accès à l’information quantitative est devenu facile grâce au 

numérique, l’accès à celle qualitative ne l’est pas pour autant en conséquence de quoi l’ubiquité 

de l’information prend souvent le dessus sur la fiabilité. Cette session, venue à son heure, a 

souligné que ce phénomène est un énorme problème non seulement pour les bibliothèques 

mais aussi pour la société dans son ensemble. C’est la raison pour laquelle des bibliothécaires, 

par le biais de leur communication, ont tiré sur la sonnette d’alarme tout en proposant des 

solutions et en partageant leur expertise afin d’en faire face. 

Les autoroutes de l’information, au-delà d’être synonyme d’un boom informationnel, 

ont affecté négativement les capacités de la société dans sa grande majorité à distinguer la vraie 

information de la fausse. Les bibliothécaires dont les principaux rôles sont, entre autres, le 

traitement et la diffusion de l’information sont appelés à travers ce congrès à se mettre 

davantage au-devant de la scène pour lutter contre ces informations fallacieuses en vue de 

permettre aux besogneux de pouvoir disposer d’informations fiables.  

A cet effet, quatre conférenciers ont largement débattu de la question dont Leonardo 

Ripoll dans son article « les bibliothèques contre la désinformation : la Commission pour la 

fiabilité de l'information et la lutte contre la désinformation dans l'environnement numérique 

(CIDAD) »; Augusta Giovannoli dans le sien « Lutte contre la désinformation, 

Désinformation, Mauvaise information et fausses nouvelles » a parlé d’un projet dont les 

objectifs sont : Diffuser la culture numérique à travers les bibliothèques ; - Renforcer l'impact 

des bibliothèques sur l'éducation aux médias, maîtrise de l'information et compétences 

numériques développement ; - Sensibiliser au numérique dans la citoyenneté ; - Sortez les 

bibliothécaires de LEURS BULLES (pas filtrer uniquement les bulles) 

Ayant toujours considéré le congrès de l’IFLA comme un excellent moyen d’apprentissage en 

continu et de réseautage sans pouvoir en tirer profit, nous remercions le CFIBD de nous en 

avoir donné l’occasion tout en espérant qu’il multipliera nos participations au fil des années.  


